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DANS LIÉS MERS 'l`UNlSlENNl".S

Pen.'eu.s* I:¢*rulImr11.s' Fonsx/ii., la Caraxuote ou Crevette
Royale, est animal méditerranéen mais se rencontre egalement
en Atlantique oriental.

Elle est pêehée eu Espagne, eu l›aie de Naples. en Adria-
tique, en Mer Ionienne, en Mer Egée, en Syrie et sur les côtes
d'Afrique du Nord I*`rançaise, |›artieuliere1uent abondante dans
les eaux tunisiennes.

En Atlantique ()rieutal elle se rencontre sur les cotes du
Calsueroull, du Sénégal, de Mauritanie, du Maroc et <l`l*Is|›ag.§ue.

_Les auteurs qui l”out signalée la représentent connue un
animal d'estuaire habitant près des côtes, par faible profondeur,
des fonds doux : sal›le ou sable-vaseux.

Nous nous proposons d`iudiquer la repartition de P('n.'1›11.×-
I«'raIIuu'us dans les mers tunisiennes et de voir si la dótiuitiou
donnée de son habitat se trouve ici justifiée.

Penœus kerafhurus hôte d'esfuaire.

G1wv|«:|. (1926). lšoi*'rAN et Anurms (1927) signalent la pré-
sence de la Caramote en Algérie, surtout au large de Bouc, à
I”eml)ouchure de la Seybouse.

Cl. MAURIN (1951) I'iudique dans la région nord du Maroc.
il l`en1boueI1ure des oueds et en particulier de l`Oued Sebou.
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Z.~\1uQ1¢|i~:v (1916) la cite abondante n l'e1nbouel1ure des lleu-
ves de la cote inéditerranéeune <l`l*1spagne : régions de Malaga.
Yiuaroz, Alcanar, Barcelone, Rosas et. sur la côte marocaine.
au voisinage de Melilla.

En Tunisie, cette crevette est |_)écI1ée dans le Nord. vers
l'en1houchure de la Medjerdah et, pendant longtemps, elle. fut
connue de cette. seule région. l.£1. coulme il l`en1l›ouchure de la
Seyliouse, coinnie à l`estuaire du t_}uadalqni\'i1. elle senlblr ap-«A
précicr les eaux de salinité faible.

Toutefois, il ne paraît pas que les conditions de sature
soient, pour la répartition de l'espèce, un facteur essentiel. ll
est, en effet, des exemples de la présence de la Caranlote dans
des régions où n`arrive aucun cours d'eau. ou n`a été constaté
aucun phénomène de résurgence et ou la salinité ne présente
pas de valeurs particuliéremeut faibles. l)e tels exemples se
situent sur la cote orientale tunisienne. Ce sont les fonds pro-
ductifs de la région de Sfax et du golfe de (iabés, régulièrement
exploités par les chalutiers : fonds de .laffar et de la Bouée 8
par le travers de Maharès, fonds des Kneiss et de Zarat; c'est
l'endroit, à l'Est des îles Kerkennah, d'où C11Mu*.o'r, en 1923, en
rapporta dans la drague du << Pourquoi-Pas 2' >> (Station 353);
ce sont, plus au Sud, les deux points où H. lli-:Lnr découvrit la
présence de Penams lferatlun*ns : en 1920, au nord de l)jerl›a
(Station T-30 - Croisière de << La Perche), puis en 1949, au Nord
de la frontière tripolitaiue (Station 189 -- Croisière du << Prési-
dent Théodore Tissier), ii proximité du banc Fonara.

Eníin, certaines années, les pêcheries des Bibaus ont cap-
turé dans leurs bordigues d'in1portantes quantités de crevettes
caramote, alors que, dans le Bahiret, il n'y a aucune arrivée
d'eau douce.

Penœus keruthurus crevette des petits fonds littoraux.

On la rencontre, en fait, cette Crevette Royale, prés de la
côte, par très faibles profond-eurs. Les patrons de chalutiers
savent que s'ils veulent pêcher des Caramotes dans la région de
Porto-Farina, il leur faut aller travailler près de terre, en de-
dans de la limite des trois milles, dans la zone interdite... I)e-
vant la Station Océanographique de Salanunhô, dans le golfe
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de Tunis, on cn prend, lors des dragages ou dans les tramails.
par seulement «I ou 5 métres d`eau. t`.ertains bancs de l`I*Èst et du
Sud de la Régence, dont nous avons parlé plus l1aut. se situent
également relativement pres de la cote : les fonds de .laffar
(Sud de Sfax) et de Zarat (Golfe de (iabes) en sont 51 -l ou 5 mil-
les; mais les stations de «_ l.a Perclie ›> et du << Président Théo-
dore Tissier ›> sont a plus dc 29 milles de terre et celle du
<< Pourquoi-Pas `? ›> a 25 milles. Au surplus la sonde aux lieux
considérés peut atteindre jusqu”a 59 metres. 'l`outet`ois. nous
n`avous pas d°exe1nple en Tunisie ou ce Peneide s`(-loigne de la
zone littorale proprement dite. l)ans le cas particulier du Golfe
de Gabès la déclivité des fonds, trés faible. peut expliquer, dans
certains cas. son grand éloignement de la cote.

Penœus kerathurus crevette des tonds doux.

La nature du fond est en elle-méme intéressante il consi-
dérer, sa richesse en matieres organiques pouvant, d`aprés cer-
tains auteurs. étre le facteur déterminant de la présence de cel-
te Crevette. _

NOIIS devons, a cc sujet. rapporter que les péclleurs de
Sfax ont remarqué que les fosses ou se localiseul les grands
rassemblements de Caralnotes sont remplies de débris animaux
et Végétaux et ils les caractérisent par l`epitl1elc de << fonds
pourris ›>. De même. au débouché des tleuves, les alluvions cous-
tituent des fonds doux, vaseux, riches en luatieres nutritives.

Pourtant on note sur ce point encore des exceptions : dans
les régions du golfe de Tunis ou la tlaraiuole se trouve ii la
belle saison, les fonds ne sont pas << mous >> mais de sable cou-
vert de végétaux marins. l)e Iiieiiie dans le golfe de (tubes elle
se rencontre dans les herbiers : posidouies el caulerpe. et sur
fonds d'algues calcaires (lithothamniées).

En définitive il nous parait difficile de caractériser étroi-
tement les conditions de milieu convenant in Pz*na*u.v lrerutlm-
rus : on le rencontre aussi bien dans les eaux sammitres des
embouchures que dans les eaux 51 salinité forte, par très petits
fonds, au rivage., que vers le large par des profondeurs plus
grandes (50 mètres), sur des fonds vaseux, dans des fosses de
détritus, que sur des fonds propres de sable et d`herbiers.

il

Q . ._ i _



Comportement de P. kerathurus sur le fond.
l)ans l`endroit où il vit l'animal cherche a se dissimuler

pendant le jour, s'enfonçant complètement dans le sable ou la
vase. se cachant parmi les végétations d'algues et de posido-
nies ou les débris végétaux des << fonds pourris ›>. Mise dans un
aquarium avec du sable en suffisance. une crevette caramole
_\j pénètre aussitôt et demeure immobile, entiérement enfouie.
l.a nuit venue, elle quitte son refuge et nage activement.

Cette observation -- qui peut avoir pour la conduite de la
peche une importance première _ se vérifie en mer : dans le
golfe de Tunis, c'est principalement de nuit que les Caramotes
se prennent dans les tramails.

Semblable comportement a été observé et mis a profil pour
une espèce voisine : Penaeus duorarnm du Golfe du Mexique.
lånfouie le jour dans la vase, à proximité de fonds rocheux, ces
crevettes sortent la nuit et c'est alors que les chalutiers, qui ne
pourraient risquer sans dommage leurs engins sur un fond dan-
gereux, péchent de nuit, en pleine eau, et réussissent des cap-
tures prodigieusement abondantes.

Migrations.

Quelle que soit la répartition des adultes, Penzeus /cera-
thurns présente au cours de sa vie larvaire une migration vers
la cote très caractéristique. J'ai pu établir le fait (1938) dans le
Golfe de Tunis et reconnaître que les premiers stades post-lar-
vaires, d'abord pélagiques, gagnent le fond sur le bord même
des plages. Et c'est à proximité des rivages qu'ils poursuivent
leur développement. Dans la région de Radès (Golfe de Tunis),
les pêcheurs à pied prennent au haveneau de jeunes sujets de
ces Crevettes Royales. I

l)ans le Golfe de Gabès, pareillement, les pêcheries fixes
(Cherfias), établies en bordure de côte, retiennent des individus
de petite taille de Pemeus kerathurus vendus sur les marchés.

Ces constatations nous indiquent un séjour pres des rivages
pendant le début de la croissance. C'est au moment de la pre-
mière maturité sexuelle que ces crevettes gagnent. plus au lar-
ge, les lieux de rassemblement où elles sont péchées par les
chalutiers pendant toute la saison d'été.

_._.3._



l.e mode de vie de Penaeus 1.*'arutIzn1'us dans les mers tuni-
siennes est, ii ce point de vue, semblable il celui d`un autre Pé-
néide d'/\ustralie : Petraeus canaliculutus sur lequel DAKIN (1938)
a publié des renseignements précis : l`animal se tient enfoncé
dans la vase et vit longtemps dans un lac aux eaux de salinité
faible qu'il ne quitte que pour aller pondre en mer. La remontée
des jeunes n°a pas été observée, mais il est très probable que
cette migration correspond a celle de P. lceratluzrus et se produit
ii. la tin de la vie larvaire. Par contre, le départ des reproduc-
teurs vers la haute mer est bien connu. car il est des plus specta-
culaires et source d'un grand profit.

Citons enfin, d”après P1«:AnsoN, qu°en Floride deux espèces
de Penœus (P. setíferus et P. duorarum), effectuent à la fin de
leur vie larvaire une migration vers la cote où on les trouve
dans des eaux chaudes, peu profondes, souvent saumåtres. Les
jeunes y poursuivent leur croissance et, le moment de la repro-
duction venu, reprennent le chemin de la haute mer.

*** .

Nous avons vu que les zones de répartition en Tunisie de
Pcnœus kerathurus ne sont pas étroitement définies quant à la
salinité, la profondeur et l'éloignement de la côte. Penœus ke-
mthurus n'en reste pas moins un animal de fond qui, le jour,
vit enfoui dans un sol suffisamment meuble. Son comporte-
ment sur ce point présente, avec celui d°especes voisines : Pe-
naus .s*et`iferus, Pena*u.v (Iuorarum, Pena›:is ¢;unulz'cululus, une
analogie frappante.

Il est intéressant de noter également que les migrations
larvaires et les migrations de reproduction se montrent, pour
ces espèces d'Australie et d°Amérique, exactement semblables
à celles de notre Penaeus d°Afrique du Nord, établissant ainsi
des caractères qui peuvent être attribués au genre.

.__9.__
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.._muis, plus que tu rwnstitutinn ;›h_f/su*f›-f'lm11i-
(INC fit! sol, cf* qui. puni' le lmtufwlislf* rl le μfi-
cheur. r*rH'ur'Ierisf* .surtout les /'nmI_»* et m*r'roiI
leur dieer.~»*itf=, rf- sont les u.~.*sm*if:tio.*:.v Wnryrinis-
?Ilf_*s t,'fî_f/!;(ltH.t' Pl HHIHMH 1'. ]`l.!'ris un flu muiμs sri-
rlrfntrlircs, qui mf›nfrf*nI μrcsqm* μurluul une lo-
culisultrrn *:*enun*rμmhlc.

ti. |'ltt'\'H't` *'_t'.12Iš_“-

Paraμen.*rus longz`rostri`.~: s'oppose in Pen.-eus Ircrutlmrus :
c`es-t la crevette. du large; elle a un domaine d'habitat qui peut
étre assez nettement détini. ll n'est, pour s`en rendre compte.
que de noter dans chaque région ou cette crevette a été rencon-
trée : la profondeur, la nature du fond et. parmi les espèces
animales qui Faccompagnent, celtes qui sont remarquables par
leur abondance et leur constance dans les récoltes.

I . -- Les fonds où Poropenœus o été pêché et leurs caractéristiques.

Iles premiers exemplaires de Pumpemeils Iony›`rost1'is pé-
chés dans les mers tunisiennes l”ont été en 1920, par H. Hi*;1.nT,
qui dirigeait alors la croisière de << La l)e1'c_he >›, navire de l`()f-
tice Scientifique et Technique des Pêches Maritimes.

Les captures furent effectuées au cours de deux dragages
aux stations T. lft et T. 21.

Ces stations se situent au large de la cote orientale du Cap
Bon, respectivement par des profondeurs de 129 métres, fond
de sable vaseux et coquilles brisées, et de 170 métres. fond de
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\asc et sable. La drague rapportait, avec ces crustacés, a l`unc
et l'autre stations : Crinoïdes, l)orociduris, llolothuries et, com-
me poissons : Plezu*om*r*tes cilhurns et Capros uμer.

Ces deux points figurent au cahier de bord avec la carac-
téristique suivante : l*`onds ii Crinoïdes et Dorocidaris.

A deux reprises, en 1921 et 1922, Pnuvm' dirigea des croi-
sières pour la recherche de fonds de pèclie en Tunisie avec
I' << ()rvet >>, bateau du Laboratoire Maritime de Banyuls-s-Mer.

En 1921, il explora plus particulièrement la région com-
prise cntrc le Cap Farina et le plateau des Kerk'ennah.

Nous relevons dans ses rapports un certain nombre de sta-
tions où fut trouvée la Crevette .rose du large.

C`est d`abord, dans la région septentrionale. les stations
T. 9. T. lt) et T. 11, à l”\VN\V de l'ile Zembra, par des profon-
deurs de 130, 132, 139 métres.

Le chalut ramène dans sa poche une vase jaunåtre, molle.
renfermant in peine quelques traces de sable. l'm'vo'r, d'apré.s
les récoltes, caractérise ces endroits par l°abondance extrême
de Comatules (Anledon 1nr*dz'terranea) qui <«* chargent le filet et.
obturant les mailles, ne sont pas sans gêner le travail >>. et aussi
par celle d'une llolotllurie : Slz`cImp11.v regalis. Il enregistre un
certain nombre d'espèces de poissons et note << la grande cre-
vette Pena›u.s* membranucems* (notre Parapeztwus Ir›n_rμ'roslr'i.«-)
qui est particulièrement abondante ici >>.

Poursuivant la route vers l°()uest, l'nuvo'r trouve les mé-
mes fonds de vase molle jaunâtre. mais la Comatule Antedon
mediterranea est remplacée par Anledon (: I.r*plomelru) pim-
langium des fonds sablo-vaseux p1'<›fo11dv-*..

Sur la côte orientale, au large du Cap Ron, I” << (11-vet. >› pe-
cha Parapenams lon_qiro.vh*is aux stations : T. 26. T. 33, T. 31
et T. 47.

A la station T. 26, la drague ae_cuse un fond de sable va-
seux (156 mètres), caractérisé par l)nUvo'r : fond ii Crustacés
(Parapemrus) .

Aux stations T. 33 et T. 34. le chalut ramene. de profon-
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deurs de 107 à 113 mètres, les mêmes espèces caractéristiques :
abondance de tlomatules (flnlerlon medilerrmzeu) et de Crus-
tacés en particulier (Pu1*upcn.'i*11s Iong1`rosIr1`s). toujours sur fond
de sable vaseux.

Plus au Sud (station T. IT). dans le golfe de llannnamet,
in 38 milles au large. par 198 metres de profondeur, le fond est
de sable vaseux jaune clair, grossier et m›`*lé de nombreux frag-
ments de coquilles et d`organismes calcaires avec abondance
de Comatules, l)o1'ocidu1'ís, Avicules et ()slreu coclrleur; bonne
peche de poissons et de I”u1'u1›1*1z.*1*11.~.* 1¢›1z_1μ`r¢›sI1'í.s*.

En 19119, dans une courte note (l), j`ai signalé la présence
tres abondante de I'u1'upmza›1_1.s* 1on_¢/iroslr1`s dans les mers tuni-
siennes. C°était la premiére indication d`une exploitation indus-
trielle des fonds a Parapena*us. Les chalutiers de La Goulette
en capturaient, en effet, en grande quantité, depuis un an envi-
ron, à l”entrée du golfe de Tunis, dans une région qu°ils appe-
lèrent << Les Mers Neuves >>. l)epuis cette époque, ils n”ont pas
cessé d'exploiter cette zone ou ils se rendent en toute saison
chaque fois que le temps est beau.

Ces fonds des Mers Neuves se trouvent au NE de l'île Plane
et au N et NN\\' de l'ile Zembra. a une quarantaine de milles
du port de La Goulette.

C'est dans cette zone que se situent les trois stations T. 9,
T. 10 et T. 11 de l` << Orvet ›> 1921 que nous avons signalées.

En période de grand calme. les chalntiers poussent plus
loin, aux lieux qu°ils nomment Les Mazza1*illes, v'ers le chenal
des Esquerquis. _

\

Iféloignement et le fait que les bateaux ont coutume de
rentrer chaque soir font que le temps etfectif de pêche est très
réduit : cinq heures tout au plus pour une dizaine d'heures de
route. Pourtant, la densité des crustacés sur ces .fonds est telle
que le rendement est intéressant. compte icnu, au surplus, du
prix que les crevettes atteignent il la vente, comparé ii celui des
poissons courants de chalut.

(1) .l. H. l*lI-;I.u'r I l'u/*u;›¢.*na'us Ion_qiro.»*Iri.v l.L1«:_\s dans les mers tunisiennes.
Comm. Ass. t*`r. .\v. Sc. - -- t_I(u1gr«`-s d`.*\l;_"«*r. avril 1939.
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Ces régions des Mers Neuves et des Mazzarilles couvrent
de vastes étendues dont la profondeur augmente en allant vers
le large. Elle est de 70 il 89 mètres dans la partie la moins pro-
fonde pour atteindre 399 métres et plus. Les fonds restent doux
et les espèces animales qu`on y rencontre avec Parapen.*en.v
sont toujours :

Atcyonium pulmutum PAi.1..\s
Pemzutula phosphorea I..
Stichopns re_quh'.s* Grxxi~:n
Pleroides _r;rz`.~:eus lion..
ftvicnta hirundo L.
(.`ussz's saburon Bnuo.
Antedon mediterruneu Lmx.
Leptometra phulungium 0. F. Mu1.LEn

Les Crustacés, plus particuliérement étudiés, sont assez
nombreux et constants. Citons par ordre d'abondance :

Plesioniku heterocarpus Cos'rA
Chlorofocus crassic_orn1's Cos'rA
.Vephrops norz›egícz1.s* L. (plus profonds)
fllpheus rnber H. M. Eow.
Solenocera mcmbranucea H. M. EDW.
Processa cuniculata LEACH
Pontophilus spinosus Larsen
Pasiphœa siuado Rlsso
Dorippe Ianata L.
Goneplaa: angulata PENNAN1'
Portunns depurator L.

En 1949, le << Président Théodore Tissier >>, navire de l°()f-
lice Scientifique et Technique des Pêches Maritimes, fit. pour le
compte de la Direction des Travaux Publics de la Régence, une
croisière d'un mois pour continuer la prospection des fonds de
pèche amorcée naguère par << La Perche ›› et << L`0rvet >>.

l*Il«:LD'r, qui dirigeait les recherches, entreprit d'explorer la
région au delà des Mers Neuves, tant vers le plateau des Esquer-
quis qu'au nord de l'île Cani.
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l)_u 2-1 juin au 2 juillet 19-19, tl stations furent et`fectuées,
dont 8 eurent un résultat positif quant a la présence de Pura-
penaeus.

5 de ces stations se situent au Plateau des låsquerquis, dans
la << Souille du Milieu ›> : _

Station 123 : profondeur 219-250 ln.
_- 125 : -› - 2-19 m.
~- 129 : 259 a 399 m.
~-- 130 : 399m.
-- 131 : ---- 279m.

2 sont à l'entrée VV. de cette Souille :
Station 135 : profondeur 259 a 285 m.

-- 130 : ---- environ 300 nl.
Enfin, la station 138 est au Nord de l`_île Cani. par -199 métres

d”eau.
A tous ces points le fond est constitué de sable vaseux.
Les espèces animales les plus souvent notées sont :

Stíchopus regulis Guxxnn
Leptometra phalangium O. F. Mu1.1.i«:n
1)orocidar1`s papillulu (LESKE)
Brisingu coronuta G. (). Sxns
Virgularia mullifloru Kxian.

*Parmi les Crustacés, PIesz`o1u`1f« Izelerocurpns est, dans les
captures, en aussi grande abondance que Puraμena›ns longiros-
_fI'is; Nephrops norvcgicus et (Îh.IoroIocus crassícorn1's sont aussi
hôtes habituels de ces fonds.

'En 1948, le commandant P\A1.i.1|~:ii ou BATY, opérant pour le
compte d'une société de pèche, eut l`occasion. a bord du cha-
lutier << Dauphin ›› qu'il connnandait, de retrouver Parapenœus
I«›n_qirostris au large de la cote orientale.

Il signale, innnédiatement au sud du Banc Mammur, une
dépression et note : << Quand on chalute sur les bords de cette
<< dépression, au niveau (-~ 89 m.). on prend. en plus du pois-
<< son, quelques douzaines de crevettes. ll serait donc intéres-
« sant de pêcher tout au fond de la cuvette. au niveau (_ 95 m.)
<< où lion trouverait peut-être en quantité commerciale ces crus-
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« tacés. Un essai pourrait ètre fait, dans le même but, au niveau
<< (- 120 ni.) sur la pente orientale du banc Kuriat. ›>

Ailleurs, l'auteur dit encore : ...<< On voit les pêcheurs pas-
ser du banc Kuriat au banc Mahmur et vice-versa, mais sans
descendre jamais au-dessous de (_ 99 m.) et, μuisqu'on prend
déjà quelques crevettes à cette profondeur, il est probable qu`en
descendant au niveau (-_ 129 m.) on aurait des chances d`en
apporter à Sousse. »

Les circonstances ne permirent pas au commandant RAI.-
1.n¿n on BA'rv de faire ces essais mais il faut noter que les cha-
lutiers de Sousse ont, depuis lors (1953), dépassé ces parages et
exploitent les fonds vaseux profonds. Parapmurus s'y est trou-
vé en telle abondance que les patrons, rompant avec l`habitude
invétérée des marées journalières, prolongent durant -t8 heures
leurs sorties.

Devant Pimportance des apports, les bateaux qui, norma-
lement, s'occupaient a la pêche du poisson bleu, abandonne-
rent la pêche au feu pour travailler, au chalut, sur les nouveaux
fonds à crevettes.

214$*

Sur la carte jointe a ce texte, nous avons indiqué les sta-
tions et les régions à crevette Parapenzczzs que nous venons de
passer en revue.

L'examen des données que nous avons rassemblées permet
les observations suivantes :

sur la Pnoronmann :
Les profondeurs de 70-80 mètres sont, pour Parapcnaeus.

exceptionnelles. lfespèce est plus régulièrement abondante il
des profondeurs plus grandes. Nous avons enregistré dans sa
répartition les chiffres de 120, 200, 259, 399 et même -199 mètres.

sur la NATURE DU Font) :
Partout la pêche s'effectue sur des fonds << doux ››, c`est-a-

dire fonds de vase fine plus ou moins molle ou de sable vaseux.
sur les Fxcnäs sionomouss :

Il ne peut être question de rapporter ici Pinventaire de tous
les animaux marins susceptibles de se rencontrer sur ces fonds,

_..16-._.



tant dans la vase ou le sable vaseux qu`en pleine. eau, il plus ou
moins grande distance au-dessus d`cux.

.le citerai seulement les plus fréquemment trouvées :

CN1mnn~:s :
rllc_zμ›nimn palnuzlum l'.1\I.I..\s
Pennatulu phosphorcu L.
Pferoides _rμ'iseus l{ol_l..
l'z`rgularia n1ulh`/'tom lšxnn.

l*I<:nixoi›i::n.\«1i«:s :
I.eptomelra plmlungiuzn (1. l*`. i\*IUl.1.l*:n
Antedon mcdílerrmzea lzvui.
.S`lz`chopu.s* re_quh`s GuNN1~:n
I)oroei'daris papillote (Li«:sxi«:)
lšrisín_qu coronutu C. O. Sans

Mo1.I.Usour:s :
.›1m'cnlu hirnndo L.

i (.`u.s*sz`s saburon linea.

CnUs'1'A(:1ï:s :
PIr'síon1`l.'u In*terocurpus (`.os'r.\
Chlorolocns cru.s*.s*icorm's (`.os'r_-\
.\'epIu'ops norve_rμ'cus L.
.ilpheus ruber ll. M. l*`.n\v.
Pontophílns spinosus l.l~:_~\c.u
Pasiphaea sivado Rlsso
.S`olem›r*era membrunuccu (ll. M. lînw.)
Proeessu canalicutrrtu l.i«:.\(:11
Dorippc lunata L.
Goneplam un_(μzlutu P1«:xx.-\.\"r

Poissons :
(Iupros apel* L.
'I`rigla lyra L.
Merlueius merlnccius L.
Lophins pz's('afor1`u.s' L.
.iíuerorlmmphosns ((.`entz'i.s*cns) scolopa.1: L.
Perist'idi¢›n cotophmctnm L.
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Dans certaines régions, l'abondance d”une -- parfois deux
- espèce est telle qu'il est possible de faire de cette espèce
dominante la caractéristique nette du faciês. C'est ainsi que
nous relevons dans les carnets de bord :

Stations de << La Perche ›› :

Q nbaμm- 2'2.3*

T. ll : tout Crinoïdes
T. 21 : fon (.`rinoïdes et I)orociduris

Stations de l' << ()rvet >> :

T. 9, 19, 11 : fond a Anlcdon et Slichopus
T. 33 et 31 : fond il Anledon

T. 17 : fond il (.`o1nalnle.~: avec I)or0cidaris et Avi-
cales

Station du << Président Théodore Tissier ›› :

Ê μm--1- H*¢RU;μm,uv

St. 123 : fom Leplonlclru phaIan_qiu1n
St. 139 : fon V1`1*yului1'es

pour ne citer que quelques exemples.

Alix Mers Neuves, on retrouve encore comme dolninantes :
Antedon 1m*d1`Ierrom*u

et Slichopns r(›gu1is

et la série des Crustacés dont le plus marquant est toujours :
Pl1›sionika helerocurpus

2. - Définition des « fonds ù Parupenœus ››.

La définition des << I*`onds (1 Pumpenaeus ››, la Crevette rose
du large, se dégage donc connue suit, pour les mers tunisiennes :

Fonds de vase ou de sable vaseux, aux profondeurs les plus
fréquentes de 109 à 309 mètres (les profondeurs de 70-80 mètres
étant plus exceptionnelles) où l°on peut noter comme espèces
dominantes :

des Cnidaires : Alcyonaíres et Vir_qulm"res
des Holotlmries : Stichopns regali'.s*
des ()ursins : Dorocidaris papílllata
des Comatules : Anledon medilerranea

Leptomelra phaIan_(]íum (plus profondé-
ment)
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des Astéries : lšrisin_qa coronnlu (plus profondément)
comme l.amellil›ranches : ftviculu hirrmtlo
comme Crustacés : la petite crevette Plesíonilca heterocarpms'
et la Langoustine NepIu'op.s* norvegicus. plus profondément
et souvent le Poisson : (Iapros aper.

3. - Les tonds ù Poropenœus longirostris en dehors des mers tu-
nisiennes.

Les indications fournies par les auteurs pour les autres
mers viennent justifier cette définition :

<< Au large d`Alger, les chalutiers capturent Parapenasus
« entre 299 et 399 métres. ll ne descend pas au-dessous de 500
« métres. ›› (Anon.As, 1929).

« Dans la région oranaise, on rencontre. dans les fonds de
<< vase, de 299 ii 499 mètres. une crevette : Parupena›us qui est
« la forme dominante dans l°Ouest algérien. ›› (GnUvI«:1., 1926).

Pour l°Algé.rie encore. :

<< Parapenauzs fréquente les fonds vaseux a Avicnles et à
<< Alc*yonaires. Si elle descend jusque vers 499 mètres, on la
<< rencontre aussi' a partir de 79-89 mètres. » (DIEUZEIDE, 1952).

GRUVEI. (1923) dit Parapena›us également « abondant au
<< Maroc, sur les fonds de sable vasard. de 89 a 119 mètres, dans
« l'()uest de Casablanca >>.

MAURIN (1951) l°indique lui aussi << abondant au Maroc, sur
« le plateau continental et le talus du plateau, fond vaseux et
4: sablo-vaseux de 59 a 399 et même parfois -199 métres ».

ALvAno DE MIRANDA et_R1vt~:nA (1921) signalent Parapenœus
<< au large des côtes de Malaga, par 259 mètres, fond vaseux, et
<< sur la côte de Larache, même profondeur >>.

Pour l°Adriatique, KAm.ovAc. (19-19) nous fait savoir que
<< Parapenzmzs se rencontre sur fond de nature vaseuse et ra-
<< rement a moins de 190 mètres de profondeur ». Il précise
<< qu'on ne le rencontre pas dans l°Adriatique Nord par suite
<< de la nature surtout sableuse du fond et du manque de pro-
<< fondeur (moins de 59 m.). ll apparaît dans la fosse de Jabu-
« ka, sur fond vaseux. particulièrement aux profondeurs dé-
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<< passant 299 métres. \'ers le SE, il suit la bande a fond vaseux
<< qui s°étend au milieu de l'Adriatique et mesure entre 139 et
<< 200 mètres de fond, évitant les terrains sablonneux ou mixtes
<< qui, de part et d'autre, encadrent cette bande.

<< Le long de la côte Est de l'Adriatique méridionale on le
<< trouve seulement a de grandes profondeurs tandis qu`il dis-
.< parait dans les eaux plus basses (moins de 59 m.), bien que
« la nature du fond lui soit favorable. l)onc, il apparait dans
<< la fosse de Japuka et plus au Sud, jusqu°à la porte d`()trante.
<< dans les endroits vaseux, a plus de 139 mètres de fond. >>

***

La définition que nous avons dégagée de l'étude des lieux
où a été réellement pêché Parapenaeus longirostris nous donne
la possibilité de présumer d'un fond donné qu'il sera un << fond
à Parapenœus >> si nous pouvons rassembler à son sujet les ca-
ractères de cette définition (profondeur, nature du fond, faciês
bionomique), même si la présence de la Crevette n'a pas été
effectivement vérifiée (engins mal appropriés in sa capture. faus-
se manœuvre ou tout autre cause d'insuccès).

Elle nous permet aussi de révoquer en doute l'aftirmation
d'une localisation de ce crustacé en un point où les données ne
concordent pas avec celles que nous avons établies.

4. - Fonds où Poropenœus o été indiqué et où so présence est
pourtant peu probable.

\1 *-1En 1924, LA TANcn1-: a pêché dans le Sud, aux stations
et 777, des crevettes qui ont été indiquées comme Purapenwns.

8 Le fond, en ces points, est doux, mais les profondeurs : 52 et
99 mètres, et surtout les espèces associées (Area, .S`y:z¢zscidz'es...)
ne sont pas celles qu°on enregistre sur les fonds à Parupmz.-eus.
Il y a toute chance pour qu'il s'agisse de Pena›us IcerutIuu*us, la
crevette caramote, car ces faciès lui conviennent; d'autrc- part.
les traits 'de chalut de ces deux stations encadrent la station
T. 39 où << La Perche », en 1929, avait pêché une crevette cara-
mote. La station 776 n'est distante que de 8 milles de ce point.

Il semble y avoir là erreur de détermination. Au lieu de
Pdrapenœus, nous pensons qu'il faut lire : Penazus.
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5. -- Fonds où Poropenœus n'o pas été pêché mois cÿf. so présence
est probable.

Au cours de cette même croisière. LA 'l`_›\x(:iii-: a trouvé :
a la station 798, prot`ondeur (119-115 iu.). une vase jaunàtre

a .›1m`cules, (jonuiliilcs et .S`poriqi'ui`i*«*.v,
Q. WV .I

aux stations 781 et 79 profondeurs : 113-132 ni. et 199 m..
une vase grise ii (.`o1naliile.s*.

ii la station 788, profondeur : 189 in.. un fond sablo-vaseux
et vase grise ii Comatules.

à la station 799. profondeur : 399 m., une vase lluide à Sli-
chopus.

A aucun de ces points il n`a été enregistré de capture de
Parapenœus. Pourtant leurs caractéristiques sont bien celles de
notre définition et la présence de ce crustacé y serait normale.
En fait, les stations 798 et 784 se situent sur la cote orientale.
au voisinage de la zone où << La Perche >› en 1929 et l” << Urvet >>
en 1921 ont effectivement pêché ces crevettes, et la station 793,
sur la côte Nord, n°est pas très éloignée des endroits où les cha-
lutiers de Bône capturent Parupenzeus.

Nous relevons encore, dans le rapport de croisiere de LA
TANCHE, qu°il a été pêché Pena›n.s' (1) aux stations 772. 773 et 785,
par 185 à 200 mètres, vase molle et sable vaseux avec dominan-
ce de Dorociduris papíllulu. ViI'giiluri'u et grande abondance
de Capros aper. Or, nous reconnaissons la des caracteres de
fonds typiques ii Pm'upciia*us. L°ensemble de ces données ne
saurait convenir à un fond ii Pmza›iis. ll y a tout lien de penser
il une erreur de détermination. ll faut sans doute lire Parape-
nœus (la crevette rose du large) au lien de Pcii.-eus, la caramote.
Au demeurant, les stations 772 et 773 se situent exacleinent dans
la zone où les chalutiers de Sousse ont découvert les bancs de
Parapenaeus qu'ils exploitent.

Autre exemple :
En 1922, avec 1' << ()rvet >>. P|~ii*vo'r caplura sur le banc. de

tl) L`nul.eui'. dans son ti'.*t\.«il. .›|i|n›~*t- ce l*f*n.*i*H_× au \< I*firuprii.'i'us ››
uu`il a i'eiicoiitré dans le Sint; il ne _-*..iurail dont- eoi*i*«-_-poi1«li*›- fi l*«-n:rii.~.* mein-
hmmieeus. terminologie e1iiμlo_\*«'-i- par t'ni;\*n*i*. qui iw-pi-«'~-«*iit«* lrif ii, celui-là, notre
Parapena*2us_
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l'Aventure, aux stations 38, 39, 95 et 66, par des profondeurs de
140 et 224 mètres, sur << fond mou ››, des crevettes qu'il rapporta
à <1 Penœus caramole >>. De telles profondeurs, nous l'avons vu.
n'ont jamais été signalées dans la répartition de cette espèce.
On doit avoir sans doute affaire à Parapenœus lon_qi'rostri's.

Considérant la carte jointe à ce texte, nous voyons que les
fonds à Parapenœus sont assez largement répartis dans les
mers tunisiennes. Notre étude a montré qu'ils se situent dans
les endroits où la vase plus ou moins fluide abrite, à une pro-
fondeur rareinent inférieure à 199 mètres, une faune très ca-
ractéristique. Certaines de ces régions sont exploitées régulière-
ment, ce qui permet déjà Pexportation des produits de cette
pêche.

Les points que nous indiquons comme « fonds probables
ii Parupenafus peuvent être prospectés et méritent de Pêtre. Il
est possible que la crevette rose du large s'y rencontre en grou-
pements suffisamment denses pour constituer de nouveaux
fonds à exploiter.

È 



Ill

ETAGES DF. REPARTITION
l)lîS Pl*lNlf1lli)l*lS l)`AFRIQt_'l*É DU NORD (1)

La Méditerranée. dont les ressources ichtyologiques sont
restreintes si on les compare ii celles de l`Atlantique, compense
un peu, en Afrique du Nord. cette pauvreté relative par liabon-
dance de belles crevettes d`une réelle valeur marchande.

On commence a bien connaitre les fonds où peuvent se ras-
sembler ces crustacés. En Tunisie, deux espèces seulement sont
pèchées : Pena›us kerutluirzls, la carainote et Purupcna›us longi-
roslris, la crevette rose du large. Nous avons vu que leurs do-
maines ne se pénètrent pas. En Algérie. il s`y ajoute Aristeus
anlennalus et Arisleoimirplm foliuceu, grosses crevettes rouges
dont l'habitat semble encore différent de celui des deux pré-
cédentes.

Il nous a paru intéressant de rapprocher notre étude de
celle entreprise par Pišmïzs, PicAni› et Moi.ixn«;i›. sur les peuple-
ments inarins méditerranéens et de voir comment s'intègrent,
dans le cadre général qu°ils ordonnent. les Pénéides nord-afri-
cains. '

lûligi* supiw/illorul I Zone des 1-uiliriins. I
'/,Hlic il-' '\:ilttlHi'Iiii'til- il".~= ¢"t\tX

HI, I /_” H, I plus un nivt-.uisi|p«1i'it›iirlr«`=sI
'11 '-\I i ' - ' ' .Sysjlèmj. 5" "' ”' " ' / treqiii-i|›:n«*nt unuutle par les

EUPllO'I`l0ti}f \'-"t-§'l">`- I_ ` _* .A I

j aux 3 étagm . t1_\*cIe plm.'¢›_››IiiIn de t`tn-rhier
A i «le Post-'lo:iii*s. I

ycle sr'i.ip)iIle des fonds eo-`
; i'a.llig«`*ue-'

l*lt:ige in/'rultllnrul ` 1.

 

j I P.irli«~ profonde «lu plateau
Sïsièmfi Em 0 M_”“_” I cont_iuen!.*.l. la ou les algues

. ()[,YGOPH()'1“IQUE K 'I H ne joir'-ut plus un role ap-
j*›réc.ial_›m_ I

syaeme Aei-io'rIQUE i+:i.fii~*«*1››*<›/f›››«' | ._›
L ___ ___, _____ ____ ________ _________ ____-___ _.-- .___ _-- __.. _ _ _ _. ._--..........

_Î_. 

(1) Nous exceptons de cette rt-vue .swlcmn-t*/*u I1u*niI›rfnie›'.'*1 et Stcyonlu curl-
nata qui Sont Sans linportanei_~ 1'-cuiiuiiiiqiie.

23



r

I
I

-.__

I

I

Ces auteurs, acceptant les subdivisions des enseinbies lit-
toraux de l*`i~:i.i›MAN.\' et les complétant. établissent leur classiti-
cation comme l'indique le tableau qui précède.

l)ans cette zonation, la Caraiuote que l'oi: trouve dans les
régions peu profondes de la cote et aussi dans les lierbiers de
Posidoiiies et zones avoisinantes, ne descendant pas a des pro-
fondeurs siipériein'esa 59 metres, sc situera a l`étage infralit-
loral.

Pour la Crevette rose (Purupcna*us) nous pourrons coiisi-
dérer l°étage élittoral comme son domaine. La plupart des for-
mes animales que nous avons énuinérées Paccompagnant dans
les récoltes appartiennent en fait ii l`étage élittoral détini par
les auteurs cités. Seuls I.eplonu*lru pliuI(m_qi'u1n et lšri'si'n_qu co-
ronata qui tigurent dans nos listes sont classés par eux dans
l`étage profond -~ encore que Pii:Ani› les considere ii la limite
de l`étage élittoral et de l'étage profond, dans ce qu`il nomme
la << zone de virage >› (1).

Quoi qu`il en soit, nulle part nous n”avons trouvé. associée
ii Parupen.'eu.s* lon_qi`1'oslris, lsidcllu clongulu qui est considérée
dans la zonation ci-dessus comme absolument caractéristique
de l°étage profond. Cette gorgone. en Algérie, se rencontre trés
abondante sur les fonds ii ,1ri`slcii.s* unlcnnulus et .›*1ri`sIcoinorplm
folícea. Or ces grosses crevettes peuvent être pêchées en Algérie
ii partir des fonds de 259 inetres (2), alors qu°en Tunisie nous
observons encore, à -1()9 métres, P. Ion_qírostri`s et le faciès de
l`étage élittoral. Ceci pourtant ne constitue pas une anomalie
pour qui considere avec PiÎ:ni`-:s et son école que la question des
isobathes n'entre pas en ligne de coiupte; c'est le propre de
leur système. On peut en conclure que. dans les mers tunisien-
nes, l'étage profond commence a des profondeurs plus grandes
que dans les eaux algériennes. Et nous relevons ici une indi-
cation d'importance : jamais, en effet. nos engins travaillant
jusqu'ii -100 mètres n°ont remonté Arísleii.s' ni Arislcornorplm.

O

_ (I) Coniinuliicntion vt-i'l›:il«~.

(2) Diizuziaini-: tttifiti).
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iuais ils n`ont pas nou plus remonté Is1`¢lel1a eloligulu .' l`étage
profond n`a pas été atteint.

Pour recliercher ces belles crevettes rouges .-1. unlcnmzlns
et A. /oliuceci, il pourrait done suffire de rechercher plus sim-
pleineiit la gorgoiie lsiflcllu clongulu. Cette prospection - qui
peut se faire à la drague. ou au ramasseur de fond, serait ii ins-
crire au programme d'études de la Station Océanograpliique de
Salainmb<`› et du Comité Tunisien d`Océonagraphie et d`l*Îtiides
des Côtes.

A ces notions de |›rofondeur et de faune associée pour ca-
ractériser l'l1abitat des différentes especes de crevettes. il nous
semble nécessaire d'ajouter celle de la qualité des vases. ou.
en d'autres termes, de la fertilité de ces vases. On sait déja que
certaines crevettes Pandalus sont strictement cantonnées a des
types déterminés de sols (BoUncAirr. 1949).

Les populations très denses (l`Ai'i`slci1s et d`Arislcoinorpha,
qui sont pêchées en Algérie et aux Baléares par grandes pro-
fondeurs inais relativement près de terre. ne trouveraient pro-
bablement pas dans la vase du large, qu`on s”accorde ii recon-
naître très pauvre, les qualités nutritives qu'exigerait leur abon-
dance même et cette fertilité nous paraît assurée seulement par
la vase côtière. Une étude est entreprise pour caractériser les
vases à Parapena›s11s qu°il serait intéressant de comparer avec
celles des fonds a Arzsleus et Arísleornorplm.

1, _. _ --Î F:
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“_______ ______d______è"_____I___,___.`_____"A __.___'_____ __“__",_μ_u-_I'__̀_'____'`_(___|_IJÌI._
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